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Se defendre, une feuille
apres l'autre

Quand
un herbivore grignote une

plante, celle-ci ne peut pas prendre
ses jambes ä son cou. Pourtant,

eile sait se defendre. Lorsqu'ils sont
attaques, les vegetaux liberent des
substances toxiques pour le systeme digestif
des predateurs. Les hormones impliquees
dans cette reaction de defense sont les

jasmonates.Mais la fa^on dont les plantes
signalent l'alerte aux feuilles eloignees
de la blessure initiale etait jusqu'ici mal
connue. Edward Farmer et son equipe
de l'Universite de Lausanne viennent
d'eclaircir le mystere grace ä une etude sur
l'arabette des dames, Arabidopsis thaliana,
publiee recemment dans la revue Nature.
Ce sont des signaux electriques qui se

propagent de feuille en feuille, activant
au passage la synthese des jasmonates,
ä la maniere des signaux nerveux chez
les animaux. «On ne peut pas parier de

systeme nerveux vegetal puisque les

plantes ne possedent pas de neurones,
note Edward Farmer. Mais leur systeme
sensoriel est sans aucun doute tres sophis-
tique.» L'equipe lausannoise a egalement
confirme que l'expression de certains
genes de defense se trouve declenchee par
l'activite electrique dans les feuilles. lis
ont aussi identifie trois genes impliques
dans ce processus, appeles genes GLR.
Dans le systeme nerveux des vertebres, ces

genes jouent un role dans la transmission
synaptique.Les chercheurs supposent
done que les genes GLR controlent des me-
canismes de defense qui existaient avant
la separation des plantes et des animaux.
Fleur Daugey

S. A. R. Mousavi, A. Chauvin, F. Pascaud et al.

(2013): GLUTAMATE RECEPTOR-LIKE genes
mediate leaf-to-leaf wound signaling. Nature

500: 422-426.

Les electrodes mesurent les signaux electriques
de l'arabette des dames.

L'int6rieur de l'intestin d'un patient atteint de la

maladie de Crohn.

Soigner les maladies intestinales
grace ä la lumiere

Quelque
12 000 personnes souffrent

en Suisse d'affections inflamma-
toires chroniques de l'intestin,

telles la maladie de Crohn ou la colite
ulcereuse. Leur origine semble etre liee
ä une suractivation du systeme immu-
nitaire qui provoque de douloureuses
crampes abdominales, de la diarrhee, de la
fievre et une perte de poids. De nombreux
patients repondent mal aux medicaments
actuellement ä disposition. D'oü l'impor-
tance de trouver de nouveaux traitements.
La therapie photodynamique develop-
pee ä l'Höpital universitaire de Zurich
par Maria-Anna Ortner et ses collegues
s'avere prometteuse. Le patient se voit
administrer de l'acide 5-aminolevulinique,
une substance qui deploie ses effets une
fois que les tissus touches dans l'intestin
ont ete soumis ä des rayons de lumiere.
Chez les souris, cette therapie lumineuse
a reduit la reponse immunitaire et les
symptömes associes aux colites apres huit
jours dejä. Lors de leurs premiers essais
cliniques sur des patients, les chercheurs
se sont bases sur ce temps de reponse
et ont done prevu de premiers controles
apres huit jours. L'etat d'un des sept
malades s'est effectivement nettement
ameliore apres ce laps de temps.Trois
autres ont aussi repondu positivement
au traitement,mais apres 29 jours seule-
ment. «L'intestin de l'homme met mani-
festement plus de temps ä se retablir que
celui des souris», note Maria-Anna Ortner.
Une therapie susceptible de diminuer
l'inflammation chronique de l'intestin de
la moitie des patients constituerait une
veritable avancee medicale. C'est pourquoi
les scientifiques projettent de nouveaux
essais cliniques au cours desquels le succes
du traitement ne sera mesure qu'apres 29
jours. Liselotte Seiter

Une evolution detournee de
son but

Le
terme de bricolage applique ä

revolution a ete propose pour la
premiere fois en 1977 par le biologiste

Francois Jacob, prix Nobel de medecine.
Il arrive souvent, chez les etres vivants,
que des organes se soient parfaitement
adaptes ä leur fonction.A l'origine, ceux-ci
repondaient toutefois frequemment ä un
autre but. Les osselets auditifs de l'oreille
moyenne, qui amplifient les vibrations et
les retransmettent ä l'oreille interne, sont
ainsi les reliquats des arcs branchiaux
d'un poisson primitif qui lui procuraient
de l'oxygene.

Les biologistes de revolution ont donne
le nom d'«exaptation» ä ce detourne-
ment creatif d'une fonction premiere.
Un concept qui complete celui d'adapta-
tion. Quelle est la part des exaptations et
celle des adaptations dans l'histoire de la
vie sur Terre? La question est controver-
see. Aditya Barve et Andreas Wagner, de
l'Universite de Zurich, viennent toutefois

d'y apporter des eclaircissements.
Au moyen d'ordinateurs, ils ont simule
revolution des processus metaboliques
chez des bacteries virtuelles. Ces der-
nieres se sont specialisees ahn d'utiliser
le glucose comme seule source de carbone.
Dans 96% des cas,elles etaient toutefois

aussi capables de recourir ä d'autres
sources de carbone auxquelles elles ne
s'etaient pas adaptees. «De telles aptitudes
cachees sont bien plus repandues qu'on ne
le pense», note Andreas Wagner.

Les chercheurs ont aussi pu mettre un
autre aspect etonnant en evidence. Les
reseaux metaboliques complexes renfer-
ment un plus grand potentiel d'innovation
au niveau evolutif que ceux qui sont plus
simples. «Un atout de la complexite que
personne n'a jusqu'ici decele», precise le
scientifique. ori

A. Barve & A. Wagner (2013): A latent capacity for
evolutionary innovation through exaptation in
metabolic systems. Nature 500: 203-206.
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Representation symbolique des processus
metaboliques chez des bacteries virtuelles.
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